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JOURNAL DE ROLBAiX 

symboI 
Notre-Dame de Rems, *' 

e de la France chrétieDoe 
défie devant les siècles 
le paganisme barbare» 

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

% Au début de la guerre, Reimi vit 
'déferler en vague* lamentables ie> popu­

lations qui fuyaient devant l'envahis-
leur. Le* armée» alliées battaient en 
letraite. Cela iigaifiait l'occupation, 
l'exode, le* séparation* déchirantes... La 
cathédrale de Reims contemplait ces 
douleurs et, pour la France, si cnielle-
sacnt frappée, elle avait l'air d'intercé-
sissr auprès du ciel. Enfin, le 3 sep­
tembre 1914. des avant-gardes du 
12"* corps saxon arrivèrent dans Reims 
et passèrent la nuit à l'Hôtel de Ville. 
Le lendemain, les . troupes allemand-» 
occupaient la cilé, alignaient 1rs four­
gons régimentaire» *ur le parvis de 
Notre-Dame, formaient les faisceaux 
autour de la statue de Jeanne d'Arc. 
Reims se déclara ville ouverte. 

Ce fut pourtant ce jour-là que les 

r«tiers obus allemands tombèrent sur 
cité des sacres royaux. Brutalement, 

•ne pluie d'obus s'abattit sur elle, fai­
sant prêt de deux cents victimes, dont 
soixante morts. La cathédrale n'avait 
pas été épargnée. La Vierge célèbre du 
portail: Notre-Dame de Reims, avait 
notamment souffert, ainsi que la statue 
•te l'ange Gabriel, 1' < ange qui rit >. 
dont un éclat avait mué en grimace le 
séraphique sourire... Quant aux vitraux, 
leurs débris s'éparpillaient dans les nefs. 
De cette agression insensée, les Alle­
mands, qui occupaient la ville, furent les 
premiers surpris. Ils dépêchèrent des 
officiers auprès des leurs et ils apprirent 
ainsi que les batteries qui avaient tiré 
étaient installées aux Mesneux, à 7 kilo­
mètres de Reims. Elles appartenaient a 
tu corps d'armée prussien qui, ignorant 
(c'est du moins ce qu'affirmèrent les 
Prussiens) la présence des Saxons dans 
la trille, s'était livré à des « représail­
les ». parce que deux officiers de la 
garde prussienne, envoyés en parle­
mentaires dans les lignes françaises, 
n'avaient pas reparu. La vérité, c'est 
qu'il* avaient emprunté un itinéraire dit-
férent de celui qu'ils avaient d'abord 
eajvisagé. En tout cas, qu'il y eût ou non 
« saéprise ». Reims s'était engagé sur 
son cbemin de croix. II n'avait pas 
reçu, ce jour-là, moins de 182 obus. 

Le crime allemand 
Vint la victoire de la Marne. Les 

Allemands évacuèrent la ville le 12 sep­
tembre, non sans avoir pris des ota­
ges. Avant de quitter Reims, ils proférè­
rent de vagues menaces. 

La veille de leur départ, un capi­
taine, montrant la cathédrale à ses hom-
nses, leur dit : « Les Français en sont 
fier» ; nous la détruirons I > 

Reprenant un projet allemand qui 
.vait r»\u un commencement d'exécu-

*•*>•«. '/-. autorités militaires françaises 
%«5 ''wlMere.it 'a cathédrale en ambu-
J-pea. JV< b'*s^< allemands y furent 
logé* et '• drapeau de la Croix-Rouge 
flotta sur les tours. Il semblait que la 
cathédrale était ainsi protégée contre la 

de l'ennemi, qui gardait les 
ons environnant Reims. C'était en-

• M mal le connaître. Le 17 septembre. 
• a ejfet, trois obus s'abattirent sur la 
«mfJtédrale; le 18. un déluge de fer s'ap-
pesandt sur elle, semant la mort et l'épou­
vante, même parmi les blessés allemands 
«ma, tant bien que mal. purent être abri­
te* dans l'escalier de la tour. Hélas I le 
•aaityre de Notre-Dame de Reims ne fai-
aait «rue commencer. Le 19, le bombar-
•itaaent redoubla. Les échafaudages éle­
vé* devant l'édifice prirent feu. L'incen-
*S* ravagea bientôt toute la cathédrale 

malgré les mesures prises par Mgr Lan-
drieux, alors archiprêtre de Reims, en 
vue de leur évacuation. Des tours au 
chevet, la vaste église fut bientôt enve­
loppée d'un tourbillon de feu qui rédui­
sit en cendres les charpentes — la 
fameuse c forêt », — fondit les cloches, 
émietta plusieurs parties de l'édifice. Et 
lorsque, au soir de cette journée d'hor­
reur, où t'étaient accumulés les deuils 
et les ruines, l'incendie s'apaisa enfin, 
un officier aviateur français qui survo­
lait Reims put observer une croix incan­
descente tournée vers le ciel. C'était 
l'ossature de la cathédrale mutilée qui 
dessinait en traits de feu le signe de 
la Rédemption. 

Le marteau du dieu Thor... 
Ce crime allemand souleva une indi­

gnation sainte dans tout l'univers civi­
lisé. Le journal d'un pays neutre, le 
Danemark, en tira la morale. < Le bom­
bardement de la cathédrale de Reims, 
écrivit le National Tidende, est un crime 
semblable à celui qui consisterait à bom­
barder le ciel. Car ce que les Allemands 
ont pris pour cible, ce sont les rêves 
célestes de l'Humanité 1 » 

Devant ce concert d'imprécations 
qu'ils étaient loin de prévoir, les incen­
diaires tentèrent de se justifier par le 
mensonge. Ils alléguèrent que la cathé­
drale de Reims avait été transformée 
en forteresse, qu'un poste d'observation 
militaire y était installé, etc. . Ces fables 
grossières ne trompèrent personne. Elles 
permirent du moins aux Allemands de 
continuer le massacre. Du jour de 
l'incendie jusqu'à la fin des hostilités, 
l'artillerie ennemie, sans plus se soucier 
des protestations des neutres et des 
interventions répétée* du Saint-Siège, 
fit encore pleuvoir plus de 300 obus, 
— dont la plupart, de gros calibres, — 
sur la cathédrale de Reims. 

Tant d'acharnement, pour le seul plai­
sir de détruire, éclaire l'histoire de ce 
temps. 11 montre que l'Allemagne impé 
riale était imbue, non seulement des 
doctrine* inhumaines de ses théoriciens 
militaires qui préconisaient la destruc­
tion systématique du pays ennemi, mais 
encore de cet esprit d'hostilité au chris­
tianisme qui s'est si bien manifesté 
depuis l'avènement du III" Reich. 

Dans son livre De l'Allemagne, paru 
en 1834 — il y a plus de cent ans 1 — 
Henri Heine écrivait ces lignes prophé­
tiques: 

« La civilisation chrétienne disparai 
tra d'Allemagne et la férocité de 
anciens Germains débordera de nou­
veau. Alors, — et ce jour, hélas I vien­
dra — les vieilles divinités guerrières se 
lèveront de leurs tombeaux fabuleux 
Elles essuieront de leur* yeux la pous­
sière des siècles. Thor se dressera avec 
son marteau gigantesque et détient les 
cathédrale! gothiques ». 

Mais les cathédralet gothiques ont le 
don d'immortalité ; elles renaissent de 
leurs cendres. Notre - Dame de Reims, 
dont on fête la résurrection, défie, 
devant les siècles, le paganisme des 
Barbares. 

SAINT-ALBAN. 

Une réunion 
dn < Front de la li erté > 

à Dijon 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 
> Assez d'un système qui ne peut se 

perpétuer que par la violation cons­
tante des principes sur lesquels 11 est 
établi, notamment par l'expédient des 
pleins pouvoirs et des décrets-lois I 

> Pas de redressement français, sans 
une réforme de l'Etat ! > 

Après avoir établi le bilan des deux 
premières années de la législature, M. 
François Martin a conclu en ces termes: 

» En Juin 1936, les électeurs qui ont 
voté pour le' Front Populaire ont en­
voyé au Palais-Bourbon une Chambre 
introuvable ! 

> M. Daladier, qui présida naguère au 
serment du 14 Juillet 1935, voyait triom­
pher la formule politique conçue sous 
son patronage. 

» Ce n'est pas un simple Jeu du ha­
sard que l'obligation où les événements 
le placent aujourd'hui de congédier pré-
maturèement un Parlement qui ne s'est 
montré ingouvernable que dans la me­
sure même où sa majorité fut conforme 
k ce qu'avait souhaité l'actuel président 
du ConseJ. 

» Le père du Front Populaire se trou­
vant dans l'obligation de renier le 
monstre que le suOrtge universel lui a 
donné pour enfant, nous ne pouvions 
espérer un sort plus Justicier I * 

A son tour. M. Jacques Dorlot dénon­
ça la faillite de la politique du Front 
Populaire : 

< Le Front populaire venait de triom­
pher. Il n'avait pas le triomphe mo­
deste. Jamais un parti n'était arrivé au 
pouvoir avec une telle haine envers ses 
adversaires. Tous les partis autres que 
les partis marxistes étalent fascistes. 
Aucun de leurs membres n'avait le droit 
de parler sous peine d'être assommé. Et 
aujourd'hui, le Front populaire est rom­
pu. Exactement depuis vendredi, k la 
suite du dernier vote de la Chambre, 
347 nationaux et radicaux se sont Joints 
pour admettre la fin des travaux parle 
mentaires contre 250 socialistes et com 
munis tes. 

> La France parlementaire a tourné 
une page de l'histoire. L'union mons­
trueuse des radicaux, parti conservateur 
s'il en est, et des marxistes, est dis­
soute.» 

En terminant, M. Jacques Dorlot a 
fait appel à l'union de tous les natio­
naux ; U a réclamé l'envol d'un ambas­
sadeur à Rome et à Burgos. 

Les modalités d'application 
des 40 heures 
par roulement 

dans les magasins de détail 
sauf le commerce 

La situation 
internationale 

DANS LA LÉGION D'HONNEUR 

MJLMPTCBE DU TRAVAIL . 

Sont promus : 
An crade de commandeur : M. Helm 

An (rade d'otTlrler : Vf. René Lévy, ln -
quatre Allemands périrent carbonisé», génleur en chef des Urne», à Douai. 

LE PROBLÈME TCHÉCOSLOVAQUE 
» 

Les Sudètes se contenteront-ils 
i e la décentralisation qui leur est accordée 

le statut nationalitaire ? par li 
« NOM resterons inébranlables rasqu'à la victoire complète » 

déclare M. Conrad Henlein 

Lord Londonderry 
a eu des entretiens à Berlin 
avec le maréchal Ooering 

Lonores. 27 Juin. — Selon le corres­
pondant berlinois du «News Chronicle». 
lord Londonderry, qui représente la 
Grande-Bretagne au Congrès de la Fé­
dération aéronautique internationale, 
aurait profité de son séjour à Berlin 
pour avoir avec le maréchal Ooering des 
entretiens officieux sur la situation eu­
ropéenne et le problème général des re­
lations anglo-allemandes. 

« L'ancien ministre de l'Air anglais, 
ajoute ce correspondant, bien que 
n'ayant reçu aucune mission définie 
fera part au gouvernement de M. Cham­
berlain des dernières vues du maréchal 
en la matière. Le» conversations au­
raient principalement porté sur la ques­
tion d'un pacte à quatre. * 

Les milieux Israélites 
de Palestine 

manifestent une vive agitation 
Jérusalem, 27 Juin. — Une véritable 

bataille rangée a mis aux prises deux 
familles du village Batlsh, voisin de Ra 
melh. Quarante personnes ont été bles­
sées, quatorze ont dû être hospitalisées 

D'autre part, on signale qu'à la suite 
des incidents qui se sont produits il y a 
quelques Jours à la limite de Tel Aviv 
et de JafTa, de nombreuses familles 
Juives évacuent la zone d'insécurité et 
se réfugient dans le centre de Tel Aviv. 

Une vive agitation se manifeste dans 
les milieux Israélites. 

Le Mexique indemnisera 
les sociétés pétrolières 

étrangères 
Mexico, 27 Juin. — M. Suarez. mi­

nistre des Finances, a commencé une 
série de conférences radiodiffusées des­
tinées à expliquer la politique mexi­
caine en matière de pétrole. 

M. Suarez a Insisté sur le fait que le 
Mexique paiera une Indemnité alors que 
ce ne fut pas toujours le cas pour cer­
taines expropriations en d'autres pays. 

*> 
Le Congrès international 

de la jeunesse catholique 
s'est ouvert dimanche 

à Lioubliana 

** Prague, J7 Juin. — Les négociations 
t m* statut nationalitaire semblent être 

dan* uns phase décisive, par 
de conversations directes 

i ta gouvernement, le paru des Su­
ât Va* parus de la coalition gou-

_ qu'au sein de celle-ci l'accord 
ssjgs.iliil sur la nécesaté de faire 

tsWtMtatons aux minorité» leur ca­
sât tris vivement discuté dans 

t. >si nul a écrit, dans les « Lldove 
rtay». organe de gauche : 
liât «téeetrtralltwtlon sera le principe 

du statut nationalitaire. 
i communale «t dé-

esra élargie alors que le 
«ta radmlnnrtratlon centrale se-

»La tstaatiliallsatlnti conçus par notre 
ut donne aux Allemands su­

es pouvoir et dtmportsncc qu'une 

i aotnmes aile» maintenant jus-
dernltres limites des conces-

aUtaurs, M. Hanleln. flihrer des 
attelât* air*" fana allocution 
•m Moravis dn Sud : 

« Nous devons montrer à tous ne* 
amis et à nos ennemis que nous ter. 
mens un front unique. Nous n'avons 
qu'une seule parole : nous resterons 
inébranlables Jusqu'à la victoire com­
plète. > 

Les autonomistes slovaques 

de Mgr Hlinka 

refuseront-Us de participer 

aux travaux de la Chambra ? 

Prague. 27 Juin. — Au sujet des entre-
tretiena qu'a eus la délégation des auto­
nomistes slovaques avec le président du 
Conseil, le cSlovak.», organe de Mgr 
Httnka, écrit que l'entretien a duré deux 
heures et que les rtélégués ont protesté, 
entre autres, sur Vas pawscuUons dont 
les Journaux autonomistes sont l'objet 
et contre l'attitude brutale de la police 
de Bratislava à l'érvi: d'étudiants sCo-
vaoues 

Dans tes milieux iniormes. le bruit 
court que le paru autonomiste slovaque 
se propuas», ait, en signe de protesta­
tion, de ne «tua participer aux travaux 
de la Chambre. 

Belgrade. 27 juin. — Dimanche ont 
commencé, à Lioubliana, les fêtes du 
congrès international de la Jeunesse 
catholique, organisé par l'Union Slovè­
ne des sections de Jeunes gens et des 
cercles de Jeunes filles, organisation 
catholique d'éducation physique, fon­
dée U y m deux ans. 

Ces fêtes, analogues au congrès tra­
ditionnel des sokols ou dea «rwrt»p* 
< orels > catholiques, dissous en 1938, 
dureront Jusqu'au 28 Juin. 

Elles sont placées sous le haut patro­
nage du Roi Pierre II. 

L'arrivée de la délégation française, 
dirigée par M Frantz Hébrard, prési­
dent de la Fédération catholique de 
gymnastique et de la Fédération inter­
nationale des gymnastes catholiques, a 
donné lieu, à la frontière et à Liou­
bliana, où elle a été accueillie par M. 
Remerand, consul de France, à de vi­
brantes manifestations d'amitié franco-
yougoslave. 

• 

Le souvenir 
de La Tour d'Auvergne 
Quimper, 37 Juin. — Lundi a été cé­

lébré à Carhalx le 158* anniversaire de 
La Tour d'Auvergne. Selon la tradition. 
le **• régiment d'Infanterie, le régiment 
«•e La TOUT d'Auvergne a rendu (es 
honneurs. 

M. Lanclen. sénateur, président du 
Conseil général du Finistère, a exalté 
les vertus civiques et militaires du pre­
mier grenadier des aimées de la Répu­
blique. 

Le < Journal Officiel » publiera mardi 
matin l'arrêté suivant pris par le minis­
tre du Travail pour réaiementer l'appli­
cation de la loi des 40 heures dans le 
commerce de détail de marchandises 
susses que les denrées alimentaires : 

Article premier. — A titre provisoire et 
Jusqu'au S» septembre tas*, le* établisse­
ments ov partie* d établissements varia 4 
• 'article | « du décret du SI mare 1*17 
déterminant le* modalité* d'application de 
la semaine de 40 heures dans le commerce 
de détail de marchandises autres que le* 
denréee alimentaires qui aaeiinut à leur 
personnel le repos hebdomadaire collectif 
d'une journée entière par •*—«tne 
ront adopter lee modalité* cl-apré* de 
i «partition de* 40 heure» hebdomadaires de 
travail; 

1" Limitation du travail effectif à raison 
de 8 heures par Jour pendant cinq Jours 
ouvrables avec repos collectif le samedi ou 
le lundi; 

2" Limitation du travail effectif à raison 
de S heures par Jour pendant cinq Jours 
ouvrables avec repos d'une Journée par 
semaine. 

La Journée de repos autre que le Jour 
du repos hebdomadaire pourra Stre donnée 
par roulement sous réserve d'une semaine 
sur troi», «le eolt la veille ou le lendemain 
de es Jour de repos; 

3* La répartition Inégale entre les Jours 
ouvrables «es 40 heures de travail effectif 
avec maximum de S heures par jour, afin 
de permettre le repos collectif d'une demi-
Journée par semaine précédant ou auivar.t 
Immédiatement la Jour du repos hebdo­
madaire, chaque employé devant en outre 
bénéficier chaque semaine d'une demi-
Journée de repos par roulement pourra 
d'autre part être autorisée par le préfet 
après consultation dea organisations patro­
nales et ouvrières Intéressée» dans les loca-
litéa où ce mode de répartition est admis 
par des accords ou des conventions collec­
tives ou répond à dea nécessitée technique*. 

Les établissement» qui auront adopté soit 
la répartition prévue sous le N° 3 ne pour­
ront congédier de personnel pour manque 
de travail qu'en conformité de» dispositions 
de la convention collective de travail In­
tervenue ou à défaut, suivant l'ordre 
Inverse de l'ancienneté. 

Le ministre du Travail retirera aux chef» 
d établissement* qui n'observeraient pas 
les dispositions la possibilité de choisir le» 
modalités de répartition prévues sous les 
N " 3 et 3 ci-dessus. 

Art. 2. — A titre provisoire et Jusqu'au 
30 septembre 103» lee établissement» qui 
donnent le repos hebdomadaire pat roule­
ment devront adopter l'un des modes ci-
après de répartition: 

1" Répartition égale sur cinq jou-s des 
40 heures de travail alla d'assurer par rou­
lement S chaque employé un jour a*. 
repos par semaine en plu* du Jour d< repos 
hebdomadaire: 

2" Répartition sur deux semaines des 
80 heure» de travail avec maximum de huit 
heures par jour de façon à assurer à 
chaque employé une semaine sur deux un 
Jour de repos précédant ou suivant immé­
diatement le Jour du repos hebdomadaire; 

3° Répartition Inégale sur six Jours des 
40 heures de travail avec maximum de sept 
heures et demie par Jour afin d'assurer à 
chèque employé un repos d'une deml-
Journée précédant ou suivant Immédiate­
ment le Jour de repos hebdomadaire. 

Art. 3. — Le nombre d'heures comprises 
entre l'heure du commencement et de 1» 
fin de la Journée de travail en y compre­
nant les heures consacrée* au reprs 
devra pas excéder le» limites ci-aprèe 

1* DU heures pour les établissements 
pratiquant la répartition prévue sous les 
N' • 1 et 2; 

2- Dix heures pour les Journées entières 
et cinq heures pour les demi-Journée* pour 
les établissement* pratiquant la réparti­
tion prévue sous le N* 3. 

Art. 4. — Les chefs d'établissement* qui 
auront adopté un régime de travail com­
portant le roulement sont tenus d'afficher 
les modalités du roulement ainsi pratiqué. 
Ce tableau devra mentionner les Jours de 
repos accordés à chsqcu employé. 

Lee établissements ou parties d'établis­
sements occupant plus de cinquante em­
ployé* pourront substituer au tableau-
affiche un replâtre spécial tenu constam­
ment a pour. Ce registre doit rester à la 
disposition des agent» chargé» du contrôle 
et doit être communiqué aux employé» qui 
en font la demande. 

Art. S. — Les dispositions d u présent 
arrêté ne sont pas applicables aux établis­
sements ou parties d'établlssemer.te de 
vents au détail de marchandises sutres 
oue le» denréee alimentaire* dans las loca­
lité» de moins dé 10.000 habitants qui font 
l'objet d'une réglementation spéciale. 

Art. t. — Les disposition* de l'arrêté du 
2 décembre 1037 relatif à l'application de 
la loi sur la semaine de 40 heures dans 
le commerce de détail de marchandises 
autres que les denrées alimentaires de* 
villes de 10.000 habitants au moles sont 
abrogée*. 

une maison racendiée 
près lie Tréfiler 

ra décorme le c a b r a 

carbonisé et décapité 
d'une octoféuire 

Deux hommes acculés du crime 

ont été arrêtés 

Lannlon, 27 Juin. — A Trédarsec, près 
de Tréguier, dans une maison Incendiée, 
on a trouvé le corps carbonisé de la 
veuve Legof flc. 80 ans, dont la tête avait 
disparu. 

La rumeur publique a mis en cause 
la femme Fortin, sortie le 24 juin, de la 
prison de Lannlon. Arrêtée au Mans, 
celle-ci a accusé de l'assassinat un nom­
mé Yves Bldeaux. que la gendarmerie 
de Léeardrieux a arrêté, ainsi qu'un 
nommé Henri Mével. ami de U femme 
Fortin. 

Bldeaux a été vu à son travail par 
plusieurs témoins tard dans Va soirée 
du crime ; Mével, au contraire, ne peut 
donner son emploi du temps. 

Le Parquet de Lannlon s'est rendu 
sur Vas lieux lundi après-midi et a in­
terrogé les deux hommes. La femme 
Fortin a renouvelé ses accusations 
contre Bldeaux. 

DERNIÈRE HEURE 
Ubanqnet 

de la Fédération républicaine 

de la Seine 

Un discours de M. Louis Marin 
Paris, 27 Juin. — A 1 Issue du banquet 

annuel de la FédékaUon républicaine 
de la Seine, auquel assistaient de nom­
breux, parlementaires de Paris et de 
province, M. Louis Marin, président, a 
traité des problèmes de politique exté­
rieure. Il a montré en particulier com­
bien les conquêtes du droit Internatio­
nal se trouvent compromises par l'usage 
de la force et l'emploi de propagandes 

BrettOS de HAM et de R»ch*f»r, (B.) 
SPECTACLE UNIQUE AU MONDE 

e t EXCURSION INOUBLIABLE 
Réduction anx sociétés, écoles, etc. «34 

LA VOIE ARDENTE 

U n incendie tragique 

dans un hôtel meublé 
à Paris 

UN DES LOCATAIRES SE TUE 
EN TOMBANT OU TOIT 

Deux autres sont grièvement 

brûlés en traversant les flammes 

pour fuir 

Paris. 27 Juin. — Lundi matin, vers 
2 heures, une explosion de gas suivie 
Immédiatement d'un incendie, s'est pro­
duite dans un hôtel meublé rue de 
Cléry. 

L'alarme fut donnée par un enfant de 
12 ans, Roger Cohen, qui brisa lui-même 
la glace de l'avertisseur le plus prochs 
pour alerter les pompiers. Le feu «'étant 
déclaré au bas de l'immeuble, deux des 
locataires habitant les étages supérieurs 
pris de frayeur ont voulu traverser les 
flammes pour abandonner l'édifice. Il 
s'agit de M et M » Charbite. qui ont 
été transportés i l'hôpital Larlboudère. 
dans un état très grave. 

"t. André Béret. Agé de SB ans, s'est 
tué en tombant du toit. 

L'incendie a été rapidement circons­
crit. 

I n triomphe mariai... en marche 
La « voie ardente » du Nord a pris, sa­

medi matin, son départ vraiment triom­
phal. Dé» le début, de l'église Saint-
Jacques à Douai, jusque Bâches derrière 
M. l'archlprètre, une foule Immense escorte 
le char et le cierge; elle encombre chaus­
sées e t trottoirs, ne cessant de célébrer par 
ses chants et par la récitation du rosaire. 
Notre-Dame de France, reine de la paix. 

>t cette atmosphère de sympathie plus 
que respectueuse, véritablement attentive, 
croyante, filiale et confiante, ira croissant 
de Haches à Kalmbeaucourt, puis i Mon-
cheaux, i Mons-en-Pévèle, à Bersée, Cap-
pelle, Templeuve, Ennevelin, Pont-k-
atareq. Avelln. Fretin où le char passe la 
nuit dans un abri décoré fc cette inten­
tion. 

Aux arrêts, chaque fois la cérémonie de 
l'heure Mariai» recrée d'emblée l 'atmo­
sphère de Lourdes: on prie, on chante, on 
sollicite l'Intercession toute-puissante de 
la Madone. 

Bt voici que ce triomphe mariai en 
marche approche de la cité du cardinal 
légat: deux Jours encore et 11 y fera son 
entrée. Comment douter que la ville qui 
a vu se dérouler en 1984 les splendeurs du 
tricentenaire de sa consécration à N.-D. 
de la Treille ne retrouve tout son élan et 
son enthousiasme pour acclamer celle à 
qui, il y a trois siècles, notre patrie a été 
officiellement consacrée. 

Lille, le Jeudi 30 Juin, sur le passage du 
cortège, depuis l'église de Notre-Dame de 
Flves Jusqu'à la cathédrale de la Treille, 
ensuite, de 10 h. à 20 h., à la garde 
d'honneur dans la chapelle abaldlale de la 
basilique et surtout le soir à 20 h. pour 
la grande manifestation de l'heure marlale. 
ne peut manquer de se montrer plus que 
Jamais par l'aifluence et l'empressement 
de ses foules, la « Cité dé la Vierge s. 

Rendez-vous pour le cortège Jeudi m a ­
tin à 8 h., place du Prieuré, en face de 
l'église N.-B. de Flves. 

Le cortège se déroulera dans le calme et 
le recueillement, chapelet en mains. 

Les habitants des rues suivies par le 
cortège sont Invité» à pavoiser. 

Voici l'itinéraire: place d u Prieuré, rue 
Bemos. rue Pierre-Legrand, rue de Tour­
nai, place de la Gare, rue Faldherbe. rue 
Lepelletlcr, rue Mssurel. enclos de la 
Treille. 

Vendredi matin, 1" Juillet, à 7 h. l î , 
départ par la rue Basse, la rue JSsquer-
moise. la rue Royale, la ruj Négrier et la 
rue du Pont-Neuf, en direction de la Ma­
deleine, hors les murs. 

arrêté, ainsi qu'un i a e 1B *°™ 
1. t a l é s J. f . 2 — . I mensongères 

Il a analysé les multiples et dange­
reux inconvénients qui résultent en Ex­
trême-Orient comme en Espagne du 
fait que l'état de guerre n'est pas offi­
ciellement déclaré ou reconnu. U a in­
sisté, notamment, sur le péril que pour­
rait faire courir à la paix l'attitude du 
gouvernement de Barcelone à l'égard 
de l'Italie. 

D'autre part, M. Louis Marin s'est 
élevé contre la campagne menée contre 
M. Nevltle Chamberlain * dont l'action 
énergique Jointe à la mobilisation tchè­
que a évité un conflit européen. > Le 
président de la Fédération républicaine 
a évoqué ensuite les directives qui ont 
toujours guidé son parti sur le terrain 
de la politique extérieure : nécessité de 
la force armée de la France ; système 
d'alliances mondiales et coloniales dou­
blé d'un système d'alliances européennes 
précisées dans l'accord de Stresa ; al­
liance avec la Pologne et la Petite En­
tente. 

Il a conclu en soulignant l'impor­
tance pour l'avenir de la civilisation, du 
voyage en France des souverains bri­
tanniques et d'accords franco-anglais 
étudiés et précis. 

Une protestation 

des Etats-Unis à Tokio 

LE MONDE DU (RAVAIL 

Le Congrès de l'Association 
générale 

des secrétaires et employés 
communaux 

Parts. 27 Juin. — L'AsaoclaUon géné­
ra.' : des secrétaires et emnloyèa de Mai­
rie, agents et ouvriers communaux de 
France et des oolonies a tenu son con­
grès national à l'Hôtel de Ville, sous la 
présidence de U Jour, secrétaire géné­
ra; de la mairie dlpinal. 

Au cours de ce congres qui s'est termi­
né lundi, le vesu suivant, qui a été com­
muniqué aux ministères de llntèrleur 
et des Finances, a été voté à l'unani­
mité : 

« Le congrès de l'Association géné­
rale sstlme être an droit de demander 
que le projet de lot inaHtuant Va régime 

A ROUBAIX 
Les grévistes cégétistes 

des usines Lemaire et Dillies sont 
prêts à engager des pourparlers 

sur la base prévue 
par la sentence Cazes 

Comme chaque lundi, les ouvriers cégé­
tistes des usines Lemaire et Dlllles, en 
grève depuis le 13 décembre, se sont réunis 
à « La P a u ». Au cours de cette réunion. 
MM. Delvinqulère et Moerman, secrétaires 
du comité, ont fait l'exposé de la situation 
du conflit et de son évolution possible. 

Dans l'ordre du Jour voté à l l s sue de la 
réunion, ils s'élèvent contre l'attitude 
des syndicats professionnels français. 

Ils se déclarent prêts à engager les 
pourparlers en vue de résoudre oe conflit, 
mais réclsment avec insistance l'applica­
tion intégrale de la sentence Cases, rendue 
depuis le 17 février. 

Il» affirment leur entière solidarité avec 
leur» camarades appelé» par les pouvoirs 
publics au sujet des bagarres du 4 avril; 
remercient les trieurs de laines pour leur 
belle Initiative et se séparent en deman­
dant l'arrêt immédiat des poursuites. 

— • 

AUX ASSISES DE SABST-OMER 
Un Lillois devenu cambrioleur 

est condamné à huit ans 
de réclusion 

Lundi, s compsru devant les assises 
de 8alnt-Omer. le nommé Paul BrabanU. 
30 ans. qui avait commis une quinzaine 
de cambriolages ou vols qualifié* f -n» 
l'arrondissement de Boulogne, an mars 
dernier. 

A l'âge de M ans. 11 fut déjà condamné 
pour vol. Depuis lors, il a encouru ' ) 
nombreuses condamnations et 11 était 
passible de la relégation. 

Bénéficiant de» circonstances atténuan­
tes. Brabants a été condamné à hui t ans 
de réclusion et à la relégation. 

Une Américaine avait été giflée 

par un soldat japonais 
Washington, 27 Juta. — Le gouverne­

ment des Etats-Unis, a adressé lundi 
une protestation à celui du Japon à la 
suite d'un incident au cours duquel 
la femme d'un officier américain aurait 
été frappée par un Japonais. 

D'après le rapport du consul des 
Etats-Unis à Tsing-Tao, Mtae Thomas 
Massie aurait été giflée par une senti­
nelle Japonaise à sa descente du navire 
de guerre américain « Tulsa >, parce 
qu'eue ne répondait pas en Japonais aux 
questions qui lui étalent posées. 

» 
La durit dt la semaing d* travail 

a n Etats-Unis 
sera dt 40 heurts dans trais ans 

Washington, 27 Juin. — On annonce 
à Va Maison Blanche que le président 
Roosevelt a signé samedi dernier des 
textes législatifs récemment votés fixant 
la durée maxima de Va semaine de tra 
vail i établissement de la semaine de 
40 heures dans trois ans) et le minimum 
des salaires. 

L'Angleterre vi 

à la diminution des acaviU 

de charbons anglais 
par la France 

Paris, 27 Juin. — Une délégation bri­
tannique a engagé Jeudi après-midi, au 
ministère du Commerce, des négocia­
tions qui ont pour objet de rechercher 
avec les experts français les moyens de 
rendre aux -entes de charbon anglais 
en France l'importance qu'elles avaient 
avant la dépréciation du franc. 

La convention franco-britannique dé 
1934 avait accordé à l'Angleterre, un 
contingent de charbon égal à pré* de 
50 S du contingent global des char­
bons étrangers avec toutefois possibilité 
de virements au profit, d'autres pays. 

L'Angleterre se plaint d'un large dé­
passement du pourcentage de ces vi­
rements. 

On fait remarquer du côté français 
que la convention prévoyait que l'équi­
valent d'un certain pourcentage des 
contingents de charbons anglais admis 
serait consacré par l'Angleterre A 
l'achat de poteaux de mines français. 
Ces achats ont ét^ réduits dans des pro­
portions telles que les industries Inté­
ressées du Nord de la France ont été 
affectées. 

La prinea héritier de Suide 
doit itra transporté 

dans une clinique do New-York 

New-York, 27 Juta. — Le prince héri­
tier Gustave-Adolphe de Suède sera 
transporté mardi par le train dans un 
hôpital de New-York pour un examen 
méuical. Le docteur Bentley, qui a exa­
miné le prince à bord du < Kungshohn > 
a déclaré qu'il n'était pas en danger. 

Dernières nouvelles sportives 

Expulsé, un locataire iraseiblo 
met le fou 

à la maison do sa propriétaire. 
puis va sa pondre 

Cherbourg, 27 Juin. — Un drame dû 
i la vengeance d'un locataire évincé 
s'est produit au village du Mesnil-au-
Val. 

Mm* Leplatois logeait et hébergeait 
depuis quelque temps, un septuagénaire. 
Auguste Requler, ancien courtier en 
bestiaux. Cet homme était très violent 
et 11 faisait de telles scènes à sa proprié­
taire que celle-ci dut requérir son ex­
pulsion. Lorsqu'il sut qu'un Jugement 
était rendu contre lui, Requler rentra 
chez lui, arrosa de pétrole le lit, l'ar­
moire et le plancher, puis après avoir 
mis le feu, sauta par la tenêtre et s'en­
fuit. 

Par bonheur, l'incendie ne prit que 
de faibles proportions. Trois enfants 
dormaient à l'étage supérieur, Ils furent 
sauvés. 

Requler a été retrouvé pendu a 500 
mètres de là. Dans sa poche, on trouva 
un Î lettre grossière d'invectives contre 
sa propriétaire. 

» 
HEUREUX PORTUGAL ! 

U conns i t les excédents budgétaires 

Lisbonne, 27 juin. — D u rapport bud­
gétaire pour 1937 de M. Salazar, publié 
samedi, la preue retient particulièremeni 
deux chiffre» comme ùgnincauft de l'état 
financier du pay» : l'excédent de» recet­
te» sur les dépente», qui «'élève à 211 mil­
lion* d'escudos ; la réserve d'un milliard 
deux million* d'escudo* provenant de» 
divers excédent» budgétaire» obtenu» pen­
dant dix années, grâce à la gestion de 
M. Salazar. 

La manœuvre jette son amie 
par la fenêtre, i Arras 

Lundi, vers 18 h. 80, un manoeuvre. 
André Marlssal, 30 ans, domicilié dans un 
grenier, Imptann Fosseux à Arras qui 
vivait en mauvaise intelligence avec Sella 
alertmvlllee, S4 ans, a Jeté cette der­
nière par la fenêtre. Projeté» d'une hau­
teur de sept à hui t mètre*, la femme rut 
tuée sur le coup. 

Sor forfait accompli. Mtriaaal avertit 
lui-même la oolios qui l'arrêta aussitôt 

det retraites communales fasse l'objet 
d'une décision gouvernementale. 

Pour permettre éventuellement d'ar­
rêter sa ligne de conduite, le congrès 
demande a être fixé au plus tôt sur cette 
question vitale pour le personnel com­
munal. » 

Revue du marché do New-York 
New-Tork, 27 Juin. — Un» fort» vague 

d'achats, quoique de courte durée dés le 
début de l s séance aujourd'hui, éliminait 
lr« balases qui «'étalent produite» a l'ou­
verture, mal» uns repris* dea opération» 
de réalisation «opposait au mouvement 
de hausae en fin de séance, on enregis­
trait des pertes atteignant deux dollars 
compensés* par des gains atteignent ut. 
dollar. 

Les vente» portaient sur 2.110.000 actions 
Oac» l'ensemble, le* offre* de ventes (talsnt 
birn absorbées st ls* émission* principales 
se maintenaient facilement sur leur» po­
sition*. Une ouverture active était presque 
Immédiatement suivie de perte* allant d» 
fractions à un point engendrée* par des 
prise* de bénéfice*. Peu après, le marche 
se raffermlatait, les aviations oreoant lu 
tête du mouvement 

De nouvelles réalisations au oou.'s •> 
L après-midi maintenaient une n o f incei-
taine sur le marché. Les affaire* étalent 
quelque peu hésitantes mal» les achat» 
suffisaient à restreindre le* baisses. Les 
svlaUons, les utilités et les spéclslltés 
étalent parmi la» mieux celants»* st se 
redressaient de fraction* à un point mais 
las compartimenta de* aclértea et dea auto­
mobiles étalent moins olen orients-*- Le* 
achats étranger* étalent restreint* aujour­
d'hui mal* on prévolt une reprise ds l'In­
térêt étranger si le mouvement d» baisse 
r affirmait 

Au cour» des dsrnlèrs* transactions on 
enregistrait d* nouvelles ventes de valeur* 
«'aciérie* k de» t t u i inférieurs à e n » 
Drèoédommsot coté» «ccoeapagnês de vente» 
rrrégwllèr** et lntermittarte* dans le, 
antre* compartiments: l» clôture était 
il régulière. 

Voici quelques cours de clôture: 
Anaeonda. Zè S/8; Canadien Pacific. PS S. 

Oeneral Bsetrte. SS 1/2: Oeneral Motors. 
SS 1/4: Stadlo Ctorporatlca. • 1/8; Standard 

T, St.8/4; U * . •***!. M 7/8. 

FOOTBALL-ASSOCIATION 

Si la fusion se réalise 
entre I'Excelsior 

et le Racinjt-Club de Roabaix, 
un autre club devra accéder 

à la première division 
Paris, 37 Juin. — Au cours de sa séan­

ce de lundi le bureau fédéral de l a 1MV 
A. a eu connaissance officieusement 

d'une fusion possible entre les deux clubs 
professionnels de Roubalx : l'Kxoatslor 
Roubalx-Tourcolng et le Raclng-Club de 
Roubalx, et a été amené à envisager 
éventuellement, dans le cas où la fusion 
deviendrait officielle, de faire procédor à 
un match de barrage entre le Bed Star 
descendu en 2e division prnfruainnnsl et 
le troisième club classé e n 3e division 
pour accéder e n Ire division an l ieu e t 
place des clubs disparus par suite ds 
fusion. 

La date du dernier dimanche d'août 
a été envisagée mais il contient d'at­
tendre confirmation officielle. 

Llense, du F.C de Sète, passe 
à Saint-Etienne 

Paru, 27 Juin. — Contrairement k l a 
décision prise par le Comité ds football 
de Béte en fin de saison de maintenir ton* 
les éléments de son équipe premiers k la 
suite de l'engagement d u goal Bertrand. 
de Montpellier, le goal titulaire ds Béte. 
Llense, s été cédé k Salnt-Ktlenne, moyen. 
nant une indemnité de transfert de 
120.000 francs. 

Pa relieurs, des négociatlnos o n t été 
engagées, toujours avec Salnt-Ktlenne. 
pour le transfert du demi-centre esrpegnol 
Salch. SI ces négociations aboutissaient. 
Balmanya, Espagnol lui aussi, qui a déjà 
tenu cette place, l'année dernière, devien­
drait titulaire du poste de demi-centre au 
Football-Club de Sète. 

NATATION 

Le Russe Bo i t chenko éSchoue 
dans sa tentative 

de record dn m o n d e de* 1 0 0 m. 
brasse 

Paris. 27 Juin. — Lundi «oir. k la piscine 
Neptuna. Boitchenko s'attaquait au record 
du monde de cent mètres brasse détenu 
par l'Américain Rasley, avec 1' 8" 8/10 et 
qui aurait dû être sa propriété si ITJJtAA. 
avait été affiliée k la Fédération interna­
tionale de natation. 

Parti avec un handicap de 15" sur le 
brasseur travailliste David, l s Russe le 
rattrapa au bout de 73 mètres mais s'ef­
fondra dans les vingt derniers mètres tout 
en réalisant le temps de 1' 9" 4/8 qui cor. 
respond k l'ancien record du monde de 
Cartonnet. 

Le Club de» Naureurs d e Parrla 
bal le record d e Franre 

du relais 1 0 fo is 1 0 0 mètres 
Lundi soir, aux Tourelles, le Club des 

nageurs de Paris, qui tentait de s s q u t -
llfier pour le championnat de France d u 
relais dix fols cent mètres, a pleinement 
réussi. En effet, outre qu'il s s qualifiait, 
U battit le record de France, réalisant le 
temps de 10' 12" 8/10. L'ancien record 
était de 10' 13" 4/10. 

""-•swnpg,srjf, rommerciao* 

COTONS 
LIVBBPOOL. JR M B . 

Importations : 112 balle*; 
hausse 11; Brésilien : b 
sakeliaxldls, hausse 10: uppsr. 

sus Oiieiaa 

•erras | tvéa. 

Dlsponlbl» . . , 8.8S 
Juin _ . _ 
Juillet 8.7» 
Août —.— 
Septembre . . . —.— 
Octobre 8.88 
Novembre . . . . —.— 
Décembre . . . . 8*1 
Janvier 841 

Mars s a s 

atal 848 
Brsestts*. — Ans 

1.000; s u s ports du 
du Pacifique. 1400. 

I " 1 1 
848 

8.78 

841 

848 
841 

843 

847 
porta < 
Qolf*. | 

sTipimallsa» — Pour la a 
1800; Franc* et Ooptlnsast, 
Chine. S 000. 

CHANGES A UtT 
Lsndres. — Sur Parât, T 

selle*. 2*42; «se hors la 
prêt k court larme. 0 8/8. 

New-York. Sur Farta. 81 
dn*. eab. trsosf . 4M48; sur 

g ~ 

848 

8.75 
8.75 
8.T8 
8.78 
a i * 
841 
844 
S4S 
848 
840 
843 

f — ; 
1 

841 8.T3 
8.71 
8.71 
8.72 

« 
841 
8 4 * 

» 
ls l'Atlaatjjta*, 
1.880: aux pans 

848*: ] 

RAMC 
njs»i m 
•au*. 
1 l/fc s 
armmi 

ER 
» g*ra-
» « U ; 

Blrf'BIW. — OB 
Juillet, 177-78: s*8ssaa*r»; 88» m 
br*. 1*8: Janvier. 137-88; a 
181-88. — Vantas : «430 

''wlMere.it

